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- Cerambyx scopolii FUESSLY: Regniowez (France, Ardennes) 10.VII. 
1965. 

- Obrium bru,meum F.: Cul-des-Sarts (Namur), tourbiere 23.Vl.1973 ; 
Saine-Hubert (Luxembourg) 27.VI.1976; 

- Rhagium bi/asciatum F.: Pouches (Luxembourg) « Lagland » 11.VI. 
1978, clans tronc pourri de bouleau; 

- Rhagium inquisitor L. · semble ,1sscz commun en Entrc-Sambrc-ct­
Meuse, Dourbes (Namur) 20.VII.1968; Matagne-la-Petite (Namur) III.1969, 
2 ex.; Regniowez (France, Ardenncs) IV.1965, 2 ex.; 

- Stenochorus m!:ridianus L. : C. en Entre-Sambrc-et-Meuse ; 
- Cortodera humeralis ScI-IALLER var. suturalis F.: Fontenoille {Luxem-

bourg) « Fond des Saulx » 29.V.1977 (det. G. BoosTEN); 
Grammoptera variegata GER.MAR: Sautin (Hainaut) 3.VI.1978; 
Leptura maculicornis DEGEER : C en Emre-Sambre-et-Meuse ; 
Strangalia aethiops PODA: CC en Entre-Sambre-et-Meuse ; 
Strangalia aurulenta F. : Pouches (Luxembourg) << Lagland », clans 

tronc pourri de bouleau ll.VI.1978, 3 ex. et 5.VII.1978, 1 ex. ex-larva; 
- Strangalia quadri/asciata L. : C en Entre-Sambre-et-!vlcuse ; 
- Molorchm minor L.: Cul-dcs-Sarts, tourbiere 23.VI.1973; 
- Hylotrupes bajulus L.: Cul-des-Sarts 15.VIII.1968; Chimay (Hainauc) 

« Bois Robert» 5.VIl.1979; 
- Callidium aeneum DEG. Gembloux (Namur) « Liroux » 5.VI.1971, 

sur le sol, clans des parcelles experimentales du Centre de Recherches agro­
nomiques ! 

- Pyrrhidium sanguineum L. · CC en Entre-Sambre-et-Meuse ; 
- Pogonochaerus hispidulus PILLER: Regniowez (Ardennes) 26.VI.1968; 

L'Escaillere (Hainaut) 1969 (leg. M. MARTIN); 
- Agapanthia cardui L.: Harchies (Hainaut} «Marais» 15.VI.1974; 

Lessines (Hainaut) « Carrieres » 15.VI.1974; Saint-Remy (Hainaut) 16.VL 
1979 ; 

- Saperda scalaris L. : C en Emre-Sambre-et-Meuse ; 
- Stenostola Jerrea ScHR. Philippeville (Namur) 28.V.1972; Rance 

(Hainaut) 18.Vl.1976; Sautin 2.VI.l977; Sivry (Hainaut) 19.Vl.1978; 
- Phytoecia cylindrica L.: Macquenoise (Hainaut) 6.XI.1969; Fonte­

noille « Fond des Saulx » 29.V.1977, 2 ex.; Elsenborn (Liege) « Hautes 
Fagnes » 12.VI.1977, 4 ex.; Saint-Remy (Hainaut) 16.Vl.1979, 2 ex.; 

- Phytoecia nigricornis F. : Sainte-Marie (Luxembourg) « Croix-Rouge » 
19.VII.1975; 

- Phytoecia coerulescens ScoP. · N,ismes (Namur) « Montagne aux buis » 
17.Vl.1979. 

4. Le Dr. F. LEcHANTEUR presente la communication qui suit : 

Note sur Aridius bifasciatus REITTER (Col. Lathridiidae) 

Dans un article publie en avril 1979 clans la revue « L'Entomologiste », 
Gaston TEMPE.RE pose la question : « Le Co!eoptere Lathridien australien 
Aridius bifasciatus va+il envahir !'Europe ? ». 

Notre collegue demontre qu'apres une acclimatation dans le Sud de 
l'Angleterre qui remonte a une trentaine d'annees, ce colfuptere de taille 
reduite s'est definitivement instaIIe en Girondc oll on le capture en battant 
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des roseaux et en criblant des debris vegernux ou des amas d'herbe envahis 
par des moisissures. L'auteur prevoit la presence de l'Aridius clans d'autres 
parties de la France et son extension prochaine en Europe moyenne. 

Lors d'operations repetees de criblage d'herbe moisie provenant de la 
tonte de pclouses, dans le but d'y inventorier la faune des Cryp!ophagus et 
des Atomaria, j'ai recueil!i ce lathridien en 4 exemplaires a Bellaire (Liege} 
le 24.IX.78, un spCcimen dans la mCme localitC et clans Jes mCmes condi­
tions le 9.IX.79, un amre, a Romsee dans une mcule de foin moisi, le 
13.VIll.79. 

J'ai le sentiment qu'une prospection plus poussee m'aurait permis la 
capture d'un nombre plus considerable d'A. bi/asciatus. 

La presence de l'espece en Allemagne occidentale a ete signalee par 
HoRION (Ent. Blatter, 1972, 68, 24). Elle figure meme sur une liste rouge 
des especes en voie de disparition en Rhenanie du Nord (Ent. Blatter, 1977, 
73, 10), cc qui ne me parait pas une intcrprCtation correcte. 

Je crois plut6t que l'on assiste a !'extension rapide d'une espece d'adapta­
tion facile aux conditions rencontrees clans les amas de vCgetaux en dCcom­
position envahis par des moisissures probablement spfrifiques, une extension 
que je compare a celle prCsentCe par Atomaria lewisi REITTER (Col. Crypto­
phagidae), une espece que l'on ne rCcoltait pas avant 1945 dans nos regions 
nrnis qui pullule actuellement chez nous Jans le foin en dCcomposition au 
point de donner l'impression qu'elle a reussi a ecarter de ce biotope une 
faune autrefois bien plus riche en cspeces d'Atomaria que je nc retrouve 
plus actuellemenc. 

Aridius bifascia!us est sans doute une cspece nouvelle pour la faune belge. 

5. Notre collegue P. DESSART presente la communication suivante: 

N otule hymenopterologique n° 4 

1. Lagynodinae amfricains (Hym. CeraphronOidea Megaspilidae). 
Le Dr Norman N. JOHNSON, de la Cornell University, Ithaca, NY, a eu 

l'extrCme gentillcsse de faire don a l'IRSNB de rrois Lagynodinae rCcoltes 
par lui-mCme et son collt'gue 1v1ike SHARKEY, au moyen d'un piege de type 
« assiette » clans le Tennessy (Blount County, Great Smokey Mountains, 
National Park, Cade's Cave, 1-6 juin 1979). Un male ail6. a nervure radiale 
obsolete ct sans notaulices, nous parait bien Holophleps brevigena KozLov, 
1966; certe espt'cc n'etait connue jusqu'ici que par trois cxemplaires mil.les 
d'Europe (Moldavie et Irnlie). Les deux femelles sont plus Cnigmatiques : tres 
petites comme le male (1,21 et 1,06 mm), on pourrait les considCrer comme 
de petits exemplaircs de la forme erroite de Lagynodes pallidus (BOHEMAN, 
1832), espece des plus polymorphes; mais les petites diffCfences observees 
ont peut-etre une valeur spCCifique ct l'on serait tente de lcs associer au 
m:3.Ie en compagnie duquel elles ont ere capturCes ... ; auguel cas, la validitC du 
genre Holophleps dcviendrait difficile a soutcnir. Ces femelles ont les cing 
flagellomeres distaux nettemcnt assombris, le mesosoma plus p.11e (surtout le 
propodeum) quc Ia tete ct l'avant du metasoma, <lont l'arriere est plus £once ; 
le propodeum est rmssi large que le prothorax mais non ruguleux : il est en 
outre parcouru par un sillon longitudinal median ; Jes yeux sont situes vers 
le milieu de la tete vue de face et l'on ne distingue pas de moignons alaires 
(ces deux derniers caractercs e!oigncnt ces femelles de L occipitalis KIEFFER, 
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1906, dont elles sc rapprochent par la colorncion gencralc er le brillant du 
propodCum). Si des captures ultCricures offraicnt encore de te1les associations, 
la conspecificite deviendrait hautement probable : il nous parait actuellc­
ment vain d'aller au-dela et de vouloir trancher emre ces deux hypotheses. 

2. Ceraphron tetraochros DESSART, 1978 (Hym. Ceraphronoidea Ccraphro­
nidae). Cettc espece nous parait plus polymorphe que l'examen des trois 
exemplaires typiques nc l'avait laissC supposer. Nous y rapportons trois 
exemplaires nettement plus grands que l'holotype (1,015 mm). Le plus petit 
des trois mesure 1,07 mm : il est assez conforme a notrc description mais 
les 4 flagellomCres basaux sont brun clair commc le scape ct le pedicclle, 
a1ors que nous avions considCrC Icur coloration blanche commc un excellent 
caractf:re specifique ; la t€:te est bicn noire mais le resLC du corps est d'un 
brun dair, plus sombre que le jaune des types (Uganda, Bugiri, 1.400 m, 
5/8-VII-1957 ; humus dans un vestige de for2t ombrophile; recoltcurs: 
P. BASILEWSKY et N. LELEUP; Musee royal d'Afriquc centrale; mission zoolo­
gique de 1'I.R.S.I.A.C. en Afrique orientale). Le deuxiCme exemplaire 
mcsure 1,48 mm: il a les 4 flagellomf:res brisaux blancs, mais !'article III 
est relativement plus allongC quc chcz lcs types ; la r€:te est noire mais 
le reste du corps est brun clair, :wee fa mCsoplcure ct la mCtapleure plus 
sombres (Zalre : Massif du Ruwenzori, Pare national Alben, RiviCre Kaka­
lari. affluent Bombi, 1.725 m, 16-IV-1954, recolteurs P. Vanschuytbroeck 
et H. SYNAVE). Le troisif:me exemplaire est le plus grand : 1,78 mm, de 
coloration pratiqucment typique, sauf les antcnnes, brun clair sauf Jes 4 der­
niers articles noirs, done sans articles blancs ; le IITe article est ici aussi 
re1ativement fort allongC et un sillon separe la mesoplcure de 1a mCtaplcure. 
(Ce si1lon fait defaut chez les petits exemplaires - cfr la description origi­
nale ~ ou se laisse trCs faiblement dcviner par une observntion en lumihe 
diffuse ; sans doutc cc caractf:re s'accentuc-t-il avec la taille} (Zai:re : Mont 
Kabobo, Territoire d'Albertville, Haute Kiyimbi, 1.700 m, IX-1956, mission 
I.R.S.I.A.C., recolteur N. LELEUP ). Malgre la variabilite de Ia taille. de 
la coloration, du Ille article antennaire et du sillon pleural, taus ces insec­
tes ont un habitus identique (retenons en particulicr !'allure de la tete ct 
de sa pubescence faciale, le bri11ant du dos et des flancs du 111Csothorax) : 
nous n'oserions envisager de voir en ces exemplaircs autre chose que 
Ceraphron tetraochros. 

.3. Ceraphron notaulici/erus DESSART, 1975, apallotype m&le. 
De Sri Lanka nous avons rei;u un cxemplaire m:lle de Ceraphron appar­

tcnant incontestablemcnt au groupe variolosus (cfr DEsSART, 1975): mCso­
soma divise en 6 bandes longitudinales par trois sillons et deux ar€:tcs, plage 
de pubescence plus forte au-dessus des toruli, Cperon propodCal median 
(plutOt mousse) et Cperons lateraux biseautfs, angles antefieurs du gaster en 
phige deprimCe). De ce pays, nous avons prCcCdemment dCcrit C. notaulici­
/erus DESSART, 1975, connu par 1a femellc seulement, les deux autres espf:ces 
provenant d'Afrique, l'espCce-typc du groupe etant seule connue par lcs deux 
sexes. 11 est des lors logique de supposer gue cc male est cclui de C. notau­
lici/erus. Toutefois, cette association ne s'impose pas avec unc cercitude 
t~tale : c~r. cett~ espC_ce prCsenterait alors un dimorphisme sexuel tres pousse, 
b1en super1eur a celm observe chez C. variolosus DESSART. Les differences de 
coloration ct de taille (0,975 pour cc miile, 2,075 pour l'holotype femelle} 
ne seraient pas pour Ctonncr ; par concre, 1a t€:te du miile est tout a fait 
b~nale : en particulier, yeux moycns, face lCgf:rement bombee en vue dorsale, 
distance faciale interoculaire minimaJc relativement eJcvCe : 53 % de la lar-
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geur totale de la rete ; depression supraclypCale profonde mais d'Ctendue 
limitfr ; tout ceci contraste fort avec les yeux enormes de la femclle, sa face 
trC:s Ctroite et concave, sa vastc dCpression supraclypea!e. Or, chez C. vario­
losus, scul cas permcttant la comparaison, la tCte du mfile est presque aussi 
Cloignee quc cclle de la fcmellc de la forme banale clans le genre. En rCsumC, 
chez cette espf:ce, Jes deux sexes prCsemem des caracteres cCphaligues nota­
blement apomorphes, par rapport a la morphologique gfoCrale clans le 
genre, tandis que chez C. 110/auixi/erus, seulc la fcmellc seraic trCs apomorphc. 
Un materiel plus ample pcrmcttra soit de confirmer cette association et cette 
constatation, soit revelcra que ce que nous consi<lCrons comme holotype 
femelle et apallotype male d'unc mt'me cspCcc apparticnnent en fait 3 deux 
espe<:es diffCfentes ct peut-€:tre que Jans chacune, [cs deux sexes sont fort 
semblables. 

Coloration : tf:-te sombre ; mCsosoma : face dorsalc roussfitre, sauf le scutel­
lum ct le propodCum ; Hanes : sombres, sauf !es cOtCs du pronotum, les 
propleurcs, les eperons propodeaux latCraux ; mCtasoma sombre ; antennes 
sombrcs, sauf les 2/5 basaux du scape ; mandibules et palpes p&Ies ; pattes 
entihement claircs, jaune rouss5.tre ; ailes Iegerement enfumees. Princi­
pales mensurations: tcte 195 µ./320 µ./160~175 ,. ; mesosoma: 390 µ./280 µ./ 
280 µ.; mCtasoma : 390 ;.,./280 'tJ./225 :J. ; longueurs combinCes des trois 
tagmes : 975 µ. ; mCsoscutum : 1.35 :J. ; trait axillairc + scutellum : 200 µ. ; 
scutellum: longueur et largcur de la portion dorsale: 175 ;;. et 145 1-'·; 
scape : 200 '). ; ailes antCtieures : 885 ;.,., dCpassant longuement !'apex du 
mCtasoma. 

Originc: « Sri Lanka: Afan. Distr. / 0,5 mi[le] NE Kokmotte / \Xlilpattu 
Natl Par / 50-100 ft, 5/8 - x - 1977 >>; rCcolteurs: K.V. KROMBEIN, 
P.B. KARUNARATNE, P. FERNANDO, T. WrJESINHE, .i'vl. ]AYAWEERA. 

Depose dans Jes collections du U.S. national Museum, fl \Xlashington, 
D.C., type n" 0000. 

6. Au nom de notre collegue M11° FASSOTTE excusec, notrc secretaire lit 
Ia communication suivante, prCsentee en fair fin de l'annee derniere : 

Eristalis abusivus COLLIN, Diptere Syrphide meconnu en Belgique 

De<:rite par COLLIN en 1931 (Ent. man. Mag. 67 180-181), cettc espf:ce a 
pour synonyme E. iucorum LUNDBECK 1916 (non MEIGEN} (Diptera Danica, 
V, Syrphidae, Copenhagen: 421-422). SignalC pour la premiere fois en 1978 
clans notre revue (p. 242) par M.M. Lucien et Chris VERLll\'DEN, cc Syrphe, 
commc le soulignaient ces auteurs, a ere longtemps confondu avec l'espece 
voisine E. arbustorum (L.), bcaucoup plus banale. 

Une engu€:te clans les collccLions de l'I.R.S.N.B. nous a permis de dCcou­
vrir d'abord quclques vieux exemplaires d'E. abusivus dont trois spCcimens 
non dares et non localises: un :'. de la collection J. Jacobs ct un de la 
collection P. de Moffarts, probablcment antfrieurs a 1900; une Q de fa 
collection A. Guillaume .(1930-1940). Nous avons trouvC ensuite, toujours 
clans les collections de 1'1.R.S.N.B.: 

- Cinq exemplaires portant l'Ctiquette d'E. arbustorum (<let. A. TONNOIR, 
1918) : Brasschaat (Antw.) 25.Vl.1895, 2 cS (coll. L.E. Coucke) ; Nieuw· 
poort (\XI. Vlaand.) 15.VII.1914 2 \' (leg. A. Koller); « Exploration des 
Eaux douces » vers 1920 un 6, obtenu d'eclosion par L. Levy. 
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